
HOMELIE DU 27Ème DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE – ANNEE A 

Is (5, 1-7) ; Psaume 79 (80) ; Phil (4, 6-9) 

Mes sœurs, mes frères, 

Traduisons la parabole : 

Le propriétaire de la vigne ; est Dieu le Père, Notre Père des Cieux. 

Les vignes, c’est le monde. 

Les vignerons, les premiers, c’était le peuple juif, aujourd’hui c’est nous ! 

Les envoyés, les messagers, c’étaient les prophètes. Il y a encore des prophètes aujourd’hui. 

Le Fils, c’est Jésus, le Fils qui est envoyé en dernier.  

Jésus s’adresse aux pharisiens qui ont rejeté le Messie. D’habitude, une parabole est un peu obscure, 

il faut la traduire, la décoder. 

Ici, elle est translucide ! Elle est donnée quelques temps avant la Passion. Les pharisiens ont déjà décidé 

de mettre Jésus à mort : Jésus leur tend une dernière perche : 

Voilà ce que vous êtes en train de faire : Vous avez persécuté les prophètes, vous êtes en train de 

rejeter le Fils que le Père vous envoie. Cela ne peut être plus clair, 

Et nous aujourd’hui ? 

Que nous dit cette parabole ? Elle est la Parole de Dieu qui est vivante et éternelle. 

La vigne, c’est l’Eglise, c’est le monde. 

Autrefois, dans l’Ancien Testament, Dieu a envoyé des prophètes. 

Il en envoie aussi dans le monde actuel. 

Notre Pape François, n’est-il pas un prophète d’aujourd’hui ? 

Il nous donne une image renouvelée, rajeunie du Souverain Pontifical. Nous découvrons un nouveau 

François d’Assise qui nous donne un message de simplicité, et de joie dans la foi : (Laudato es) (Tutti 

fratelli) 

Dieu continue à nous envoyer des prophètes. 

Chiara Lubich, cette jeune institutrice du Nord de l’Italie ; ayant vu les horreurs de la guerre, elle acquit 

la conviction que le salut ne pouvait être qu’un retour à l’Evangile et à son message d’amour. Son 

charisme lui attira tout de suite des compagnes éprises du même idéal. 

Chiara, fondatrice du mouvement des Focolari, le Centre de Rencontre de Montet. La spiritualité de ce 

mouvement est toute orientée vers l’amour et l’unité, au-dela de toute frontière. On a déjà introduit 

son procès en béatification. 

Le Christ est-il accueilli aujourd’hui ? 

La réponse est complexe. 

Il est ignoré, mis de côté par un grand nombre. Il est aussi accueilli, reconnu, adoré par beaucoup. 

Il y a des foyers de chrétienté. 

A l’Hospice du Grand-St-Bernard, on peut lire « Ici le Christ est adoré et nourri » 

Nourri par la foi des pèlerins. On pourrait en dire autant dans tous les monastères et lieux de 

pèlerinage… 

Et nous-mêmes, vignerons de ce temps et du vignoble de l’Eglise et du monde ... 

Contrairement aux pharisiens, dont la suffisance et l’orgueil les ont fermés au message du Christ… 

Nous accueillons le Seigneur dans notre vie. 

Dans nos campagnes, c’est l’heure de la Vendange. Dans l’Eglise et le Monde nous devons vendanger 

de bons fruits : 

L’Evangélisation, d’abord qui consiste à dire notre foi, à l’exprimer par notre comportement 

Le bon fruit de la prière, qu’elle soit personnelle ou communautaire comme ici, en ce moment. 

Le bon fruit de l’amour, conjugué sous toutes ses formes. 

Ste Bernadette de Lourdes disait :  

Je ne veux pas vivre un seul instant de ma vie sans aimer 

 


